
A m t s B l a t t .

^"^96» Zamt tag den 9. August ,88z.

«^ubernial- vlerlautbaruttgem
A, g5i , (2) Nr. iÖ43l.

CONVENTION
de Commerce et dc Navigation, cnire S,
ÄJ. 1' Empereur d'Autrichc, Hoi de Hon-
grie et de Boheme etc. etc. et S. M. le Roi
de Danemarc. — Signe'e a Copcnhsgue le
12. Fevrier l834> et tont les inslruincns de
ratification y ont ete c'change's ie i, Juin

de la nieinc anue'e.

N O S F R A N C I S C U S P R I M U S ,
Divina Favente Clemonlia Ausiriae Impe-
rator j Hierosolymae, Hnngariae, Bohe-
miae, Lombardiae ct Venetiarum} Dalma-
u a c , Croatiae, Slavoniac, Galiciae, Lodo-
ineriae et Ulyriae Rex; Archidux Austriae;
^Dux Lotharingiae, Salisburgi, Styriae, Ca-
rinthiae, Carnioliae, Superioris et Inferio-
ris Silesiae j Magnus Princeps Transilva-
niacj Marcliio Moraviaej. Comes Habsbur-

gi et Tirolis etc.. etc..
Notuin lestatumque omniBus et singu-

Jis, quorum interest, tunore praesentium
iacimus : — Posicaqnam a Nostro et a Se-
renissimi ac Poientissimi Daniae Regis Pie-
nipotentiariis die 12. Februarii j834 spc-
cialis Convcntio fine stabiliendarum inter
utriusque Nostrum Iiuperia et subdilos Com-
n)ercii navigaiionisque rclationum , Hainiae
inita et signala fnit,. tenoris sequentis;

.An Nom de la ires - sainte et indivisible
Trinit e !

Sa Majeste i' Empereur d' Autriche,
Roi de Hongrie et de Jiohemc, et Sa Ma-
jeste le Rot de Dauerware, e'^alcmenl ani-
jne's du desir d' e'tendre et d' accrokie les
relations commerciales cnlre Leurs Elats
respectifsj et convaincus que ce but salu-
Utirc ne saurait etre mieux rempli que par
1' adoption d' un systemc de parfaite reci-
jH'Ocite', base' sur des principes cquitables,.

ont nomme des ple'nipotentiaires pour con-
clure une Convention a cet esset, savoir:
— Sa Majeste FEmpereur d'Auiriche, Roi
de Hongrie ct de Boheme, le Sieur Edou-
ard George Guillaume de Langenau, Che-
valier de 1'Ordre MiJitaire dc St. Henri ct
de la vertu Miliiairo de Hesse Cassel,
Chambelictn actuel de Sa Myjosie Impe'i iaie
et Royale Apostolique^ Lieutenant-Colo-
nel de Ses armces, sen Charge d'Affaires *
la Cour de Dancmarcj — El Sa Majcst«
le Roi de Danemarc , le Sieur Hans de
Kral.be Carisiusr SonMinistre Intime d'Eiat
et Chef de Son Departement des Affaires
etrangeres, Grand'-Croix de Son Ordre du
Dannebrog avec la Croix d'argent et Che-
valier de l 'Ordre de St. Anne dc Russie de
la 2a,f Classe en Diamans; — Lcsque's,
apres s3 etre communique reciproqucment
leurs plcinpouvoirs respectifs, trouve's en
bonne er. due forme, Cni arrete et conclu
les Articles suivans: —. A R T . I. Les vais-
seanx Autriehiens qui airivent sur leur lest
ou charges dans les pom des Etats Danois,
a T exception des Colonies Denoises, y corn^
pris la Groenlande, l'lslande et les isles de
Fences jouironl des menirs prerogatives,
dont jouissent les batimens nationaux et
le memo avantagc sera acconJe anx vaisse-
aux Danois qui arriveuf sur leur lest ou
charge's dans les ports Autrichiens.. — Bien
entendu toulesois que tons lcs-avaniao€s dc
Commerce et de Navigation qui pourraient
elre accorde's ä l'avenir a une autre nation
quelconquc dans les Colonies Danoises ou
dans les isles de Ferroe^ seront de menie
öccorde's aux sujetS' Auirichiens. Les
payemens-de droil de por t , de droits d'
entree et de sortie, de douane, de ton-
nage,- de fanaux, de pilotage et de sanveiag«»,
ainsi que de tout nuire dt; it ou charge, dc
quelle espece ou denomination que ce soit,
revenant a In Couronnc, aux villes ou a
des e'tablissetnens parliculicrs qaelcunque*,,
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seront lcs meines clans les Etats" <ie Sa Ma-'
jestd le Roi do Dan em arc pour les batimc'us
Aiurichiens, que pour les baumln* natio-
jiaus, Tuus ces a vantages seront accord e's
dc meme au.x vaisseaut Danuis dans lcs
ports de I' Antriebe. — AI \T . II. Tomes
ies marchandises el ions les objects de com-
merce , soit productions du sol on de I'm-
dnstrie des Etats Autr.clncns., üüit do tout
aulre pays , dont, l' importation dans ics
ports du Royauuie de D.uicmarc est, on
sera le'galement permise dans dos baiimcns
Danois, pourrout e'gaiement y eire impor-
tes sur des batimens Autrichiens , sans eire
assujettis ados droits plus fjits on autres,
dc quelle denomination que cc son, quo
si ies memes M «rchandises <>u productions
ftvaient etc importe'es duns des bäumen*
Danois; et re'eiproquemcnt les Marehandi-
ses et tous les .objets de commerce, soit
productions du sol on dc l' Industrie duRuy-
aume de Danemarc, soit de tout autrepays,
dont 1'importation dans les ports dos E u u
Autrichiens est, ou sera le'^diemciU permise
dans des batimens Auirici.nens , pourront
e^alcment y ctre importes sur des batimens
Danois, sans eLre assujettis ä tins ilroiis plus
forts ou autres, de quelle denomination quo
ce soit, que si les memes m irebandises ou
productions av.iient e'te' importe'es dans des
batimens Aulricbiens. - - Aar. lü . Toutcs
ies Marohandises et tous les objels de com-
merce, sou productions du sol ou de I'iu-
dustrie des Etats Antricliicns, soit de tout
aulre p;*ysj dont 1" exportaiioa des ports
Antricliieas dans ses propres batimens est,
ou sera le'^ulemont permise, pourront de
meine etre 'exportc's des dits ports sur des
bäümens Danois sans etrc assujettis a des
droits plus forts ou autres, de quelle deno-
mination que ce soit, que si reimportation
avail e'te' faite en des batimens Aulricbiens.
— La plus exaclc re'ciprofile sera observe'e
dans his ports du itoyauine de Oanemarc,
de sorte <jue toutes les Marchandises et tous
les objets de Commerce, soit productions
du sol ou tie 1'Industrie des Etats de Sa
Äjajestc le Rot de Daneinarc, soit dc lout
aulre pays, dont 1'exportation des ports des
dits E u u dans leurs propres bälimens est,
ou sera Ic'galemeut permise, pourront de
memo etre exportes des dits ports snr des bä-
limens Autricliiens, sans etrc assujettis a des
droits plus forts ou autres, de quelle dc'no-
minaüon que cc soit, que si I' exponaUon

avait e'te faite en des hatimens Danois. —
ART. IV. II ue sera donne', ni directcment,
ia in'lii'eetement preference quelconque k
i' achat d'jiicune M.-u-cbandise, en considera-
tion delanalionaJitedunavirequi serait entre'
avecsa cargaison, le'^alement permise dansun
port des Ei.ats Autricbiens^ on du Royaume
de Daneuiarc^ 1'intention des Hautes Par-
tics c(Uitract;mtes e'tant qn'aucuno difference
quelconque n'ait lieu a cet egard. — A R T .
V. J^es Vaisseaux Autricbiens, de quelquo
port qu'ils vienuent ou dans quelque port
qu'ils se reudet, et quelle que soit leur car-
gaison, qu'ils aient a bord des productions
et Murcliandiscj de leur propre pays, ou
d'un pays ctran^er, no paycront point au
p ssaije du Sund ou des Belts des droits ou
impositions plus forts ou autres que ceux,
qui sont ou qui seront paye's par les nations
le plus favonsecs. — AKT, VI. Les sujets
de Sa M jeste Imperiale et Royale Aposto-
lique diins les Etats D.mois, es Jes Sujets de
Sa Ma;ei»le' le Roi de Daneinarc en Autriche
seront coustamment rcgarde's et Iraite*
coiiime les individus des Nations les plus fa-
vorisccs, conformement aux traite's de com-
merce subsisLins eutre les Hautes Parties
contractantes et d' autres Puissances. — Le»
Hautes Parties contractantes s'engn^ent en
outre a aocordor a Leurs sujets respectif«
touies les facilite's et assistances et tous les
avantages de commerce, qui pouvent na-
turellemeut emiuer d'une tellc preference-
bi'en entendu cepcudmt , que les Sujets
Autricbiens ou Danois se soumettront dans
leur Commerce ou irafic aux ordonnunces
et aux lois du pays. — Les avanta^es d'
une nature partieuliece accorde's dans les
Etnts Auirichicns aux sujets Ottomans par
des traites ante'rie.us, conclus entre I'Au-
triche et la Porte Ottomanne, ne sont toute-
fois point compris dans les stipulations du
present Article. — ART. VII. La pre'senia
Convention sera en viguenr pendant dixan-
ne'es a compier de ce j»ur, et meme au do-
la de cc term«?, a. moms qu'ensuite 1' une;
oul 'auire des Hauses Parties contractautes
ne declare oxplicitement V intention d' en.
fiire ccsser 1'eilet, ^n ce cas elle restera
encore obligatoiro jnsq»' al'expircuion de.>
douze mois, <jni suivrout V annonce osticiclle
faite par J' une des deux Puissances a 1'
mure pour qu'clle soit aunull^e. •— ART»
VIII. La pre'sente Convention sera ratiiie'e,
et les raiiticutions en seront echangces a C§~
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p'enliagne clans V espace de huit. semaines,
ou pluiot si faire sc pout, — Enfoi de qvioi
Ics Pienipoteniiaires respccLifs' i' ont signee
et y ont appose le cachet de leurs armes. —
Fait a Copenhaguc lo douxe Fevrier Mil
huii-ccnt trente qimire.

(L, S.) C. G. G. do LANGENAU.
(L. S.) KRABBE CARISIUS,

Nos visis et perpensis omnibus et siu-
gnlis Convciuionis liujus articulis, illosotn-
nes ratos gr'Losquc haberc hisce protileuiar
ac dcclararni.is , verbo Nostro Gaesareo-Ro-
gio spondentcs, Nos ea omnia, quae in il-
lis continenlur , fiddlier cxecutioni nian-
daturos, ncc ut illis ulla ralione a Nostris
conlravenialur, pcrmissuros esse. In quo-
rum fidem praesenies convcniionis tabnlas
manu Nosira signaviinus, sigilJoqtic Nostro
appenso rnuniri jussimus, — tDabantur in
irnperiali LJrbe Nosira Vienna Auslriae die
decirna octava Aprilis, anno millesirno oc-
tingentcsiuio irigesimo quarto , regiiorum
Küslroruin quadra^osimo tcrlio,

FRANGLSCÜS.

PRINCEPS a METTERNICH,
Ad Mondatum Sacr, Caes, ac Reg. Aposto-

licoe Majcstalis propvioru:
Ignatius Eijites a Brenner- Fetiuch.

Z. 971. (3) N r . i I , 3 5 .
C u v v e n d e

dcs k. k. illynschcn Guberniums. — Dcstim-
«nmg der M o d a l i t a t e n bei der U:n-, Zu-
sammen- oder Auscinande'.'schreibu!ig der kral-
nevzsch'siandlschen Aerarial-Obligationen. —,
Um den freien Vevkchr mtt dcn krainensch stan-
dischen Acvar , Odllgalloncn lucht zu hemmen,
wurde mtt h^hcm Hofkammer,Präsidial'Decre-
te vom 6. v. M . , Z. 1829^'. p. angeordnet,
daß es von der, in Bezug auf d<e U-nschrei'
bung derselben, mit dem hohen Hofkammer-
Dccrete vom 6. August i 3 i 6 , Z. 336>Hi an^
geordneten Beschrankung, vermöge welcher die
Umschreibung dicscr Obligationen nur in jenen
besondern Ncchtsfallen gcstattet war, wo die-
selbe unumgänglich nöthig wurde, und jeder-
zeit nur »n Folge einer Bewllllgung derLan«
desstelle geschehen durfte, für die Zukunft ab-
zukommen habe, und es wurde in dieser Be»
ziehung l»n Allgcmemen angcordriet, daß von
nun an jeder Parlhei die Begünstigung zuge-
standen werde, thre als ein fre« disponibles
Eigenthum innehabenden krair.erisch-ständiscken
Aerar.-Obllgationcn nach ihrcm jeweiligen Be-
darf« um-, zusammen- oder ausiinandnschrei-

ben zu lass.n, ohne hierzu einer besondern Be^
wllligung zu bedü.fen, außer in den nachb«?
nannten besondern Fällen: — 9.) Wenn die«
selben nicht auf freie Namen lauten, und nicht
frei disponibles Eigenthum sind, sonach wenn
diese auf Namen lautenden Obligationen
mit gerichtlichem Beschläge ode>- Verbote belegt
sind. — d.) Wenn auf denselben ein Vincu-
lum haftet, oder solche mit einer sonstigen,
Vormerklmg vs! sehen sind, und — c.) wenn.,
diese ObllglMonen auf Klöster, St i f te r , Kir-"
chen , geistliche oder weltliche Stiftungen oder
Corvoraiwnen, auf em öffenttiches InstituH
auf den Ncllgll^nsfond, Studienfoiid, Schu-
len-, Wasserbau- odev Wohlthallgkeitsfond,
auf eine Gtmcinde oder Innl ing lauten. —
Dle Bewilligung zur Freischrcibung solcher
Obligationen von dein auf denselben haften.«
den Beschlag oder Verbot, hat diejenige Be-
hörde zu erchcilen, welche den vorgemerkten
Beschlag oder Verbot veranlaßte. — Die
Bewilligung zur Fre i - oder Umschreibung
der in den Fallen I^lt. K und e befindlichen
Obligationen aber, ist von dem Gubernium
unmittelbar selbst zu ertheilen. — Die zu um»
schreibenden Obligationen sind m Originali
del der Eretits Liquidatur abzugeben, worüber
den Parteien nach dem unten beigedruckten For- . l
mulare ein Empfangsschein hmausgegeben wird.
I n Hinsicht der unter l^iu. 3 I) und c erwähn«
ten Obligationen ist nzbstbei die Umschvel-
bungsbewllligllng in Original! oder in gehörig
uidimirtcr Abschrift beizubringen. Was hinge-
gen die Zusammen- oder Ausnnanderschrei-
bung solcher krainerisckstandischur Aerar.-Obli-
gationen anbelangt, so sind hmfüro nachste-
hende Vorschriften genau zu beobachten. —
i ) Können nur Obligationen, von ganz
g l e i c h e n C a p i t a l s - E a t h e g o r i e n ,
ganz g le ichen P e r c e n t e n , und aus
e iner u n d derse lben O b l i g a t i o n s -
S e r i e , in e i n e n Kapitalsbetrag zusam-
mengeschrieben werden. — 2.) Müssen die,
auf dcn alten umzuschreibenden Obligationen
aushaftendcn rückständigen Interessen, <mit
Ausnahme der Rückstände vom i . Ma i 1609
bis Ende Mai i g i y , deren Bezahlung von
dem österi-eich. Acrar'io nichl geleistet wird,) n,
soweit dleselben vorschriftmäßig zur Zahlung
geeignet sind, bis zum letzten V e r f a l l s «
t e r m l n c auf o<n alten Obl:gancncn voll-
standig bcrichligr werden, wo sonach der ncu
ausgefertigten ObUqanon, der auf diesen letz-
ten Verfallstermin folgende Tag, als Anlags-
^der Vcrzinsungsd>»:um gegeben wird. — 3<)
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Da die Verzinsung aller Capitalien kramerisch,
ständischer Aerar.» Obligationen von 25 fl. ab«
warts, bereits mit Ende Februar 18,7 aufge-
hört hat, und deren bare Zurückzahlung an.-
geordnet lst, so sind derlei Obligationen auch
zur Umschreibung unzulässig. — Auch wird
als der m i.nd este B e t r a g , auf welchen ci-
ne neue Obligation bei Auselnanderscvreibun-
gen au.sgefertigt werden darf, die Kapitals-
summe von fünfzig Guidcn festgesetzt.— D«e
solcher Gestalt neu ausgefertigten um-, zusam-
men «oder auselnandcrgeschriebenen Obligation
nen werden sodann der sich mittelst des oben-
erwähnten Empfangsscheines lcgltmurendcn
Partei, gegen Einziehung dieses letzteren und
Rückbehaltung der durchgeschlagenen alten Obli-
gation, und der allfalUg bc>qebrachlrn, Docu«
mente, ^»on der Credits-Easse ausgefolgt wer-
den. — Was hleinit zur, allgemeinen Wis-.
senschaft und Nachachtung der, solche krame,

' risch-slandische Aerar.-Ooligationen besitzenden
Parteien gebracht wird. —, Laibach am 3.
Ju l i i83ä.

Joseph Camillo Freyherr v. Schmidburg,
Landes- Gouverneur.

C a r l Graf zu W e l s p e r g N a i t c n a u
UNd P r i m ö r , k. k. Hofrath.

Johann Nep. Vessel,
k.. k. Gubernial-Nath..

. ! ' ^ _

An
,w . . . . . . . . gegen Zurückstellung dlc^^
ses Blllets extradirct - ' !
Stück perccntige krai--

'nerisch.'ssandische Aerarial-Obllgation lM'
.Betrage pr.

Das ist si. kr.
Pr. Liquidator der k. k. Filial-ß

^ Credtts-Eassa
! Laibach den

Z. «69. (2) Nr., i Z i ö ^ M Z g . Z. M .
K u n d m a c h u n g .

Bei dem k. k. Hauptzollamte zu Klagen-
futt ,ss d,e Waarenbcschauersstelle mlt ^em Ge»
hake jährlicher Zoo fi. C. M . , dem Gcnuße
tiner frc,en Wohnung, dann der Verbindlich«-
k<lt zur LelNung emer Caution lm Gehaltsbe-
Nage in Erledigung gekommen, zu deren
Wlederbeseyung der Concurs bis zum 15. Sev-
ttmbcr l. I , lrüffnet wird.. Bewerber um die-

sen Dlcnsspoflen haben ihre gehörig document
t i r lcn Gesuche, m wclcden sie sich übcr chre
Kenntnisse ,m Follwescn, insbesondere über die
uorschrlflmaßig abgelegte P rü fung aus der
Waarenkunde, so wie über »hre bisherige
DlenMe,ssung und ihr untadclhafles Betragen
auszuwerfen, und zugleich anzugeben haben,
ob sie mi l einem oder dem andern Beamlen
des Klagsnfurter Hauplzollamtes l)erwan.dt
oder verschwägert sind, mrierhalb bteses Ter ,
mines »m vorgeschlltbenen Weg? an die gefer-
tigte k. k. Eameral» Gefallen > Verwal tung zu
leucn. — V o n der k. k. lllpnschm Cameral-
Ge fa l l n -Vc rwa l t ung . Laibach' am 4. August
1334.

vermischte Verlautbarungen.
Z< 9^5- (5) I . Nr. 2,^0.

S d l c t.
Bon dern Aezirlsgerichle Rupeitshof zu Neu«

st.idll alü Neal» uno Personalinstanz wil0 assge-
mein, betont gemacht: ES habe über Ansuche«
ter Oruntobll^se,t Rupeltshof, wider Johann
Umeg von Gcohzesouz, in die executive Peräuhe-
ll^nq der ge<znel'schen, gerichtlich auf 64 st. in kr.
bewendeten Kahlnissc: al0 Horn »und Bolficnvieh,
Gctleioe. ^immerclnrlchlung und Mayerlüsiunz
pln. an Urboliale schuldigen 48 ft. i5 ss. c. ,. c.
getvillitzN, und bieo; oici FellbietungStermine,
näm^ch: auf ten 14. und 28^ August, dann »Z.
September »634, jedesmal Vormittags von 9 bis
12 Uhr, im Olle Grohzerouz mit dcm Andante
anberaumt rrorden , daß, falls diese Fährnisse we-
der bei der ersten noch zweiten Feilbietungstaftfaz-
zunq um den gerichtlich erhobenen Scbahungswerth
over darüber an Mann gebracht werden tonnten,
selbe dei der dritten auä) unter demselben hintan,
gegeben werden würden».

Wozu die LicitationSlusiigen mit dem Nei-
saye am obdesagren Taqc und Stunde eingeladen
we«den, daß diese Fährnisse nur gegen gleich bare
Bezahlung veräußert werden.

B.'Nllsgciichc Rupertöhof zu Neustadt! am 3o.
Ju l i lLZH.

Z7M"Z) ^ ^ — -
Ein hzer in der ^Vtadt liegendes Haus,

dessen zweites Stockwerk uor einigen Jahren
neu aufgebaut wurde, und in welchem seit
geraumer Zeit der Bier- und Wcmausschank
vemebcn wird, sammt dem dabei befindlichen
Garten, wird gegen billige Bedingnisse zum
Verkaufe angeboten, und zugleich bemerkt,
daß zwei Drittthclle des Kaufspreiscs auf dem
Hause haftend bleiben, können.

Die nähere Aufklarung hierüber belieben
Kauflustige in der. Kanzlei des Hrn. Dr-. I .
Albert I'azcligli, N r . 4 0 , in der Florians?
straße. einzuholen..
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Fpremdrn - Anzrige

der h ier Angekommenen und Abgereisten.
Den 5. August. Hr. Johann Vontempclii, Han-

delsmann, nach Trieft. — Hr. Ludwig Freiherr v.
Mandel, k. k. Kämmerer, sammt Familie, von Tritst.
— Hr. Steindorf, I ) , . der Medicin, von Wien nach
Trieft.

Den 6. Hr. Joseph Strom, k. k. Bau-Direc-
tions-Adjunct, von Laak nach Fiume. — Hr. Joseph
Toppo, Director del Dampfschissfahrts sammt Fami-
lie; Hr. Graf v. Bellentoni, Privater; Hr. Spiri-
dion Pascalis, kaiserl. russischer Consulats-Attach^;
und Hr. Alois v. TranquilU, k. k. Stadt- und Land-
vechts^Secrctäri alle vier von Trieft nach Grätz.

Alnntliche ^erlautvaruuZen.
Z. 995. (1) 0 i r . 7 4 6 2 ^ 5 9 j löZä«

K u n d m a c h u n g
w e g e n E r r i c h t u n g t ä g l i c h e r B r i e f -
p o s t , ^ : l f a h l t e n a u f der P o s t - S t r a -
ße v o n W i e n nach H r l e st. — Die rber«
sie Hof^ostverrvallung hat sich bestlmml gcfun«
t e n , d<e mit hohcm Hofkammerdecreie vom 2 l l .
I u l l 0. I . , ^. 3 l 4 7 7 ) l 3 6 i , lm Allgemeinen
genedmigic Einrichtung täglicher Vl,efpost E,l-
wagen von W,en nach Erlest und zurück »ns
Leben treien zu lassen. Dem zu Fclge w , rd :
— z.) t ä g l i c h em Bnrfu^ü^El lwagrn von
M e n Adtnd» ^ Uhr über Grätz und kaibach
nach Tr>est , Ut>o v!^n dort t i n solcher täglich
«m I Uhr Nachmittags auf diesem Straßen-
zuge lach W,cn abgefertiget werden. — 2.)

>3lußer den Bllefpostgelbsendungen und kleinen
Packtten von höchstens I P fund im Gewichte,
sofern dlese keiner zollamtlichen Behandlung
V?r der Aufgabe unterzogen werden müssen,,
«rerden jedesmal drel Reisende hlezu aufgenom«
wen weroeri. — I . ) An Passaglersporto sind
auf der Strecke von W l c n nach Glotz pr. Mei°
le 26 kr. und von Gräh nach Triest pr. Me i -
le 23 kr. zu entrichten. Elnschreibgebühr fin-
det dabei kcme Gta l t . — ^.) Jedem Re'sendtn
vvlrd das Gepäcke, sofern eS >n Felleisen oder
Packets von nicht zu bedeutenden V r l u m e n
belicht, soplrich mit dem Briefpust-Eil^agen
befördert. Koffer werden jedoch nur dann an»
fitnommlN/ wenn sie vom geringen Umfa^qe
f i n d , und verladen werden sönnen. —' I<d^n
Fa^es aber werden dem Reisenden ^n P fund
f r t l gelassen, und nur für das Uebergewlcht
«vnd das tariffmaßlge Porto emgehoben. —
5 ) Zu dicscn Fahrtcn werden eigens erdaure,
den Reisenden dle möglichste Bcqullvllchkett
gewahrende Wagen verwendet werden, auch
f indet , um jeden zu beseitigenden Aufenthalt
Het den P^ststatlonen zu vermeiden und die

shnellesse Beförderung zu erzwecken, di« V e r ,
wendun.) von s?elkale!chen dabei nicht S t a t t . —
6.) Zu dcn Brlefpost-E'lwäqen werden m der
Ne,nl nur Reisend? lwn Wien nach Tr,?ss
oder von dort noch Wien aufgenommen, nur
der am Montag von Wien und ebenso von Truest
abßehcnde Wagen »st für Reisende von und
nnch ^rätz in bilden Richtungen bestimmt. —
7.) Ncbst denselben werden jedoch, v o r l a u -
f i g z w i s c h e n W i e n u n d G r a y Eilwa?
gen gtößerer Gat tung ft'ir zwei wöchentliche
Fahnen im Gang? erhal len, die nach Maß-
gabe »eß Bedarfes ihre weittre Aubdehnung
erdullen rrerden. Dobel findet unbedingte Auf-
nahme der Nclscnben für eine belllblge Strecke
jomohl ln Wien und '.Nratz, als auch bei jeder
auf dlefklv Snaßenjuge befindlichen Pcststa«
lion S t a l l . — Die Abfahrt dieser Wägen
hat in Wl . 'n jedcn Gorinlaa und Donnerstag
früh 5 1̂ 2 U h r , und in Oiay jeden Montag
und Freitag Abends 6 Uhr S t t t . Jene N l ,
senden, welche <m Hauvt »Ellwagcn keinen
Play f i nden , werden mittelst Bc»kalesck<'N bc^
fördert. — 6.) Das Passaglerepvrto wlrd bei
denselben unler Aueschließupg lrdrr Einsch'ttch-
gebühr m;s 2^ l r . p>. Meile bemessen. — cj.)
-Oas Gepäcke der Reisetiden, weicbc sich dirNr
Wagen bedielen, darf nur in Fellels.n und
PacketS/ keineswegs jedoch in Ko f fe rn , Kisten
bestehen, und mctu voluminös sein. Iedcm
werden hievon 25 P fd . fre> befördert, für das
Übergewicht aber ist das Por to nach dem T a -
riff zu entrichten. — 10.) D»c porlofrci? Abe
sendung des Re,seglpack<s mittelst der Bran-
kardwagen findet rveder in Ansehung der Rcl?
senden Mitülst dec Brlcfrostel lsahrtcn, nrch
mittelst der E>l,ragen, letzuvrvahnler Gat tung
in Hinkunft S t a t t . — i , . ) Hinsichtlich tcr
Geparat« ^ i l fahr tc l l t r i l t fe,ne Aenderung e i n , '
ebenso verbleiben die Bronfardwagenffahrten
,n ihrer dermal,gen O l d n u n g . — l2,)> 8 " ^
besseren Uebersicht der ^mrlchtung^n dlelcs Pest«
curses w,rd eine Tabelle beigefügt, welcde dl?
Zeit des Abganstts und der Ankunft j'<der
F^h r t , und del? Zeitpunct an welchem d«l tnue
3mlcnung »n jedem Siationsorce »n W'.rk-
samkcn t r i t t , «rsichll'ch m-ackt. — V o n d,esen ,
Verfügungen w>rd o^s Publ-cum nnt dem
Bclsoye >n b,e Kenntniß gesryt, daß nilt ker
Einrichtung der Br» fposteil^agen dle nach der
dikherigen D'dnu?>9 G l a t t gefundenen ^« l -
fahrten eingestallt werden. — V o n der k. k.
obersten H o f - P y s i - VerwaltuNzj. Wien dcn
19. J u l i 1ÜZ4,

(Z. Anus-Blatt Nr. 95«,^ g. August 18^) ,
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N e v e r -
'des Abgehens und Eintreffens der Bnefpofi- und

' ^ s ^ _ « > ^ ^ , ̂ _^^
z j Abg^nig von dem Ankunft an dem Vestimmungs-
^ ^ Ausgangsorte orte
< ! ' ^ ^ Gattung

V°n Nach — - ° ° ^ ^

5 i Tag Stunde hend-n P°st ^ag Stunde

> -

Wien Triest Montag Abends 9 Uhr Donnerst. Nachmit. 1 — 2 Uhr

« ,, Dienstag ., 9 » V» Freitag ^ 1 —2 „

„ Mtttwoch « 9 « Z Samstag „ 1 - 2 „

„ Donnerst. « 9 ., ^ Sonntag „ 1 - 2 «

„ ,, Frettag ^ 9 „ ^ 3 Montag „ 1 —2 „

„ „ Samstag » 9 « 1 Dienstag „ 1 ̂ »2 „

^ „ Sonntag „ 9 „ ^ Mittwoch „ 1 — 2 „

„ Hratz Sonntag Früh5i^2 ^ ) Montag Früh 7—8 „
P̂ersonen«

„ „ Donnerst. „ 5^2 „ ^Ellwagen ^Freitag „ 7 - 6 „

Triest Wien Samstag Nachm. I Uhr Dienstag Früh 6—7 Uhr

„ „ «Sonntag „ 5 „ 3 Mittwoch „ 6 — 7 „

„ „ »Moniag „ 3 „ ^ I Donnerst. „ 6 —7 „

„ „ ß Dienstag „ 3 ,7 l <^ Freitag „ 6 —7 „

,, ß „ .^Mittwoch « 3 „ ! H Samstag „ 6 —7 „

„ » „ ^Donnerst. „ I „ ^ Sonntag „ 6 —7 „

,. ^ « Freitag „ 3 „ ,̂ Montag „ 6 —7 „

Gray' „ ^Montag Abends 6 „ ^ Dienstag Abends 7 — 3 „
j ' ?Personen-

" z « ; Freitag „ 6 „ ^Ellwagen Samstag ! „ 7 —6 „

Men am 19. Juli i8I>^.
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s i rh t
Personen-Eilwagen zwischen Wien, Gratz und Triest.

Passagiers- Tag des Beginnens
n. , der neuen Fahrt» A n m e r k u n g e n ,
betrag ZinMnmg

^

.̂ 1!̂  ^ . _ l
! l '

32 54 l z . August > I. M i t den Arlef-Ellwagen werden jedesmal nur drei
Personen, dann die Korrespondenz, das Gepäcke der'

32 , 5 4 >2. „ Reisenden, endlich Gcldbriefe und kleine Packele bis
. ^ zum Gewichte von I Pfund für und von den Post-

^2 54 15. „ amtern Wien, Wlener Neustadt, Brück a. d . M . ,
» 5 Gratz, Marburg, Et l l i , Laibach, Adelsberg und Tricst
^2 l?4 ' " ' « befördert.
Z2 54 i5 . I I ' Die Brief-Eilwagen sind mit Ausnahme der am

" Montage von Wien und Triest abgehenden Wagen
I 2 54 16. nur für die von Wien nach Triest, oder von Triest

nach Wien reisenden Personen bestimmt.
Z2 54 17. „ I I I . Der am Montage von Wien und von Triest abge-

hende Bricf-Eilwagen ist für Reisende nach Grätz be-
l l l2 17. „ stimmt, wogegen m Gral) zu diesem Ellwagen für

die weitere Fahrt nach Triest oder Wien Reisende
l i 12 21 . „ nach einem oder dem andern Orte aufgenommen

werden.
IV. Nach Unterwegsortcn werden zu den Bricf-Eilwa-

Z2 ! 54 iß. August 6 ^ " " l an dem Tage d«r Abfahrt Reisende ange-

Z2 54 17. ^ ^ . Zu den Personen-Eilfahrten zwischen Wien und
Gray können bei jedem Postamte, bei jeder Station

32 54 18. ,, durch welche dieselben gehen, unbedingt Reisende auf-
! genommen werden, indem icne Personen, die im Eil?

02 54 19. ,? wagen keinen Platz finden, in Postssallons-Kalcschen
! befördert werden. Jede Person zahlt dabe» das Fahrt-

^2 54 20. „ ^^^ ,^^. s ^ diz Strecke, durch welche sie sich des
-2 5, 21. Ellwagens wirkllch bedienr.

32 54 22. „

l i 12 i8. „

l l l2 22. .,

Von der k. k. obersten Hofposs-Verwaltung.
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Z. loao. ( i ) N r . ,6293. l
C o n c u r s - V e r l a u t b a r u n g .
Bei dem Laibachec Camcral - und Kriegs-

Zahlamce ist die Stelle des ev^en Cassaofficla-
len mlt dem Gehalte ron 6uo Gulden in Er- ,
ledigung gekommen. — Zur Besetzung dieser
Stel le, und für den Fall der graduellen Vor-
rückung der letzten Cajsavfsicialenstlle mit dem
Gehalle uon 600 fi., wlrd in F^lge hoher
HofkammereVerordnung v.c»m 3. Jul i l . I . ,
Z . 26155, der Concurs mit dem B,isatze aus?
geschrieben, daß alle Indiuiducn, welche um
dlese Dienststelle sich zu bewerben gedenken,
ihre ordnungsmäßig documenti'ten Gesuche
mit Ausweisung des Standes, Alters, der bis-
herlgen Dicnstlclsiung, der Studien- und
Sprachkenntnisse, überhaupt aller Qualifica-
tioncn und insbesondere des Besitzes der »or-
schriftmaßigen Befahigulig für eilten Cafsadlenst,
platz bls Ende August d. I . an diese Landcssselle
durch ihre Amtsvorstchungen einzureichen ha-
ben. — Laibach am 24. Ju l i »934-

Fr»edr,ch N'lter v. ssreizberg,
k, k.>, Gubernlal:Gccrecar<

vermischte Verlautbarungen.

haus - Verkauf.
I n der Stadt Laibach ist ein,

in einer volkreichen Gaffe liegendes,
und im guten Baustande befindliches,
zu einem Gewerds-Betnebe sehr an-
passendes Haus gegen annehmbar
billlge Bedingnisse aus freier Hand
zu verkaufen.

Nähere Auskünfte erhält man
M der St . Florians-Gasse, Haus-
Nr. l3<>,, im zweiten Stocke.

NeriMtigunV
I n der in den beiden letzten

Zeitungsdlattern eingerückten Anzei-
ge, wegen Eröffnung des Museums
lst eln Schreibfehler zu verbessern,
da die Eröffnung dcsstlben nicht den
25. sondern den 3 i . August Statt
findtt.

Curatorium des Museums.

Soeben ist erschienen, und in

F. A.Edlen v. K l e i n m a y r ' s
Buchhandlung m Laibach, neuer Markt, N r .

2 2 1 , zu haben:

Honstedt, W. von, Anleitung zur Auf-
sleNung und Beurlhöilun^, lclnolvü lhttdafllicl)er
Gchähunqen/ zunäclfi in Bezug auf die Ablö-
sun<; c-r qrund« uno gutsherlllchen Lasten, tt.

Lenau, Nicolaus, Gedichte. 3. 2 fl.
Gesetzbuch, allgemeines bürgerliches, für

tue gts.nnmtc»,- celUf^en (Zrolällder i>er öslel"
le icd 's^e' Monarcd'e. 6. 2 f l .

Gilbert, I . P. , Vie Schule des Kreu-
zeb und del Liebe. Oin Huck zum Trost., zur
Erbauung und (Zsheicerung fur Krante uni>
Lellcnle. 6̂  » fi. 20 kr.

Claudius, F. L. l)l,, das Buch der Ge-
sa.^cl.'leli. Oll.e Sammlung vo« Erzäblunssen. hi«
storlscden Coaiaclc^üqen, Begebenheiten, Mähr«
cden, Sa^en und 3egendln. Der Jugend zur
Unlechalluna. Us,l> Belchluna» »2. geb. 46 kl'.

Richter, l).-. Aoolpy, der erfahrene Ba-
oealzt. Oine atünrllcde Anleiiunq üder des
zsvecknahlqen Gedrauch, der Bäder in ihren
mannicbfacbet» F^vmen, zur Erhaltung der Ge»
sunv^ i t , Illqesnd und Schönheit: nebst einem
t"ätet»sHcn Relscrralcmenl für Brunnen» un5
Badefreundf. 5. ged. 43 tr.

T ä u l ) e r , I s i l ' o r , oie Kunst in allen V e r -
hältnissen oeS i!et.'cns frod und zufrieden zu seln.
Nc»ch den ^cundiähen dcö berühmten Anton
Alfons v^n Serasa. 8. c,eb. ^« tr.

Rltter, Carl, die künstlichen Treibereien
der Flüchte, Gemüse und Nlumen zu unge»
wohnllcher Jahreszeit. N l̂cd sechsjährigen eige- ,
lien Trfahlungrn, u»ld nc<d Nicol aus dcm
Englischen mit vielen Bemersutige»» velmehrt.
Ein hanoouch süi Gältner, Oeconomen und
Blumenfreunde». M i t zwei Kupfeltafeln unH
z,i?ei TadeNen, d>̂ nn einer lithossrapdischen Ad.
bildung der neuen WH.rmlrasicihkihung. L.
fteb. » f l. 3o sr.

Arndis, A. W. b,, Abhandlungen aus dem
Gubicto der Mineralogie und Technologie. 8,
2 sl. 45 kr.

Hölbling, Iobann, neues <Bystem des
' AckeroaucS, ü. 33 tc.

Gilbert, I . P., goldener Psalter des
Hendel, Bonaveüturo. ^u Ohlen unserer litden
Frau in aslen Nöthen und Anliegen zu bethen.
,2. 24 sr.

Brettner, H . A , Leitfaden für den Unter-
ilcht in oer Pbysil uuf Gomnasien/ Gewerbe«
schul.'n und höheren Bürgerschulen. M i t vier
l ten'sat'l.'. 9. , ss. 8 sr.

D i e gottl iche Comödie des D a n t e A l igh ie -
r i , üderseyc und erläutert von (Zarl Slreckluß.
Zweite veibesserte Ausgabe in e i n e m Ban«
d c, Lexicon'Iormat, g«h' 3 ft»
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O übermal«- Verlautbarungen.
Z. 949- N r . 11997)1196.

V e r l a u t b a r u n g
i n P r i v i l e g i e n » A n g e l e g e n h e i t e n ,
— Dle k< k. allgemeine Hofkammer hat am 9.
und 22. April l. I . tuuerdlngb folgende auee
schlißende Prnnleg'en, nach den Beßimnnine
gen des allelhöchsten Patents vom Z i . März
»3ö2 zu verleihen befunden/ ui d zwar: 1.)
Dem Andreas Mcsscrer, dürgcrl. «5vengler°
mclsser, wohnhaft zu Earlbbad in Böhmen,
für die Dauer von fünf Jahren, auf d<e Er-
f indung, den Kaffeh reiner und schneller als
blsher durch d,e Fl l tr irung zu erlangen. —
Die Grhclwhaltung wurde angesucht, und in
SanitatStRücksichten kein Bedenken g?gcn das
Privilegium erhoben. — 2.) Dem Franz Earl
Seeling, französischer Handschuh »Fabrikant,
wohnhaft in Wien auf der hohen Brücke, Nv.
z/45, für die Dauer von dre, Jahren, auf die
Erfindung, mittelst einer neuen Maschine ver-
schiedene Gegenstände zu färben, wodurch eine
den Gegenstanden unschädlichere, bei weitem
remere und vollkommenere Färbung erzielt,

' und dil Vollendung bedeutend schneller bewirkt
werde. — Dle Geheimhaltung »st angesucht
worden. — 3.) Dem W. G. Nosenbrrq, Ehe-
Mlkcr aus Bal?rn, und Franz ^utzcnlenhner,
Türglv und öffentlicher Gesellschafter der lan-
bcsbefugten Holzwaaren-Fabrcks. Niidellage,
wohnhaft in Wren, Stadt Nr . 707, für dle
Dauer von fünf Jahren, auf tue Erfindung
eines wohlriechenden aromatischen Wassers,
welch 6 wegen seiner Zusammenstzung aus den

' flinken undkostbarstm s'ffenzcn und Gnstern,
als Riech l ^^enz , Rauchlrungsmnlil und
Waschwaffer benützt werden könne> und sich
von den bereits bekanntcn Wässern dilstr Ar t ,
durch Feinheit und anhaltende Dauer des Gc-
ruches auszeichne. — Ist ln <»anltä^-Rück.
sichten als zulaßig erkannt, und dle Geheim-
haltung der Beschreibung angesucht worden.—
Der Fremden-Revers wurde eingelegt. — H.)
Dem Jacob Flebus, Inhaber eines ausschlie-
ßenden Pnvllegiums auf d,e Erzeqguna rvüf«
serdlchier Filchüte, wohnhaft in W«en, Stadt ,
Woüze»le N r . 868, für die Dauer von emem
Jahr , auf die Elsinduncl, die Filzhüte auf e«ne
neue besondere Art , mtt ganzlicher Ersparlmg des
Farbe-Lccales, des Färbckessels, und des zum
Farben derselben erforderlichen Brenn-Mat?-
rlalsi, dennoch von jeder belltbiZen Farbe u^d
Fcrm, auch ohne Steife, weil schncllcr, schö̂

r.e», lciclttr vnd dauerhafter, zligscick aibir
auch viel billiger im Preise cls blkher zu er<
zeugen. — Die Geheimhaltung der Beschrei«,
bung rruroe angesucht. — 5.) D l m Franz
Schubert, befugter Echichmacher und Meisttr,
wohnhaft in Wier, Schaumburgergrund N r .
87, für die Dauer von fünf Iadrcn, auf die
Erfindung: 0) ycnlbte wollene, leinen?/ han»
fene und llßhaarene Zeuge auf lederahnliche
Art zu jub l l t l t l n , silben ein lcberartigts Aus-
sehen und eme lederahnliche 3)ual,tät zu ge-
bcn, und daraus Manner, und Frauensiiefel
uno Scduhe zu verfertigen; d) Sohlen aus
Holzmehl und Hornspänen für Ueberfchuhe und
Pantoffel zu verfertigen. — Verbesscruna: ei,
nen r.tuen haltbaren nicht übelriechenden Schu«
sterklelfier, und elnen dauerhaften Schuster-
draht, wodurch das Trennen der St iefel-und
Schuhnahten beseitiget werde, zu verwenden.
— Die Glhcimhallung der Beschreibung wur-
de angesucht. — 6.) Der Kalharma Aupesa,
Putz , und Kleldnhandlerirn, und Franz
Dworzak, Geschaftsfühter, wohnhast zu Prag,
N . E. 5o() I . , für die Dauer ron fünf Iab«
re i , auf die Erfindung die aus Flachs, Har f ,
und Llbfalie davon, nämlich aus TLerq fiatt aus
Baumwelle erzeugte Walte, zur Fütterung der
Manner - und We>vcrkleidtr, urd selbst zu an«
dern, aus diesem Matcriale cinzeln herzustellen-
den Artikeln, als: Btltdccken, Schnürleibchln
2c. zu verwenden. —- Die Geheimhaltung der Be-
schreibung wurde ongcsvcht 7.) Dem Cajetan
Br tp , Ingenielir-Alchltecl, wohnhaft in Mai»
land, für die Dauer von fünf Jahren, auf
die Entdeckung, e«n neues aus dem Wasser
ohne Feuer gezogenes, und wit Kohlenwass<r»
stcff bereichertes Bcleuchtungbgas zu erzeugen.
— Die Geheimhaltung wurde angesucht, und
in technlschel Hinsicht kein Bedenken gegen die
Zulassgfeit des Privlfcgiums erhoben. — ^.)
Dem Wenzel Ulbricht, bürgerl. Hutmocher,
wohnhaft in B r u n n , für dle Dauer von tnei
Jahren, auf d»< Vcrb»ss«rung ln dlr Hur -
Fabrication, wobei 1.) cn» gewebter Etof f
eingearbeitet werd?, wodurch die Hüte or. Dau«
er gewinnen, und ein D rn : : h t i l von dem da-
zu verwendeten Fillstoff? in Ellparung kcm»
we; 2.) lie Erzeugung der Hüte mittelst meh-
rerer ncu«r Handgriffe und VorrichtliMiln mit
bedeutender Ersparn,ß an Zeit u,d Glenn-
Material« sehr vermehrt, urd e»ne bksondcr«
B'ül^kett im Preise derselben erzielt werde; Z.)
elidlicb dit Etidcl.felperh.üte durch e»n neu«S

hZ/ Amts-Blatt Nr. 90» o. <). August i S Z ^
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Verfahren räckstbtlich der Zasaminensetz «ng
der dabei zu verwendenden Theile die Eigen-
schaft erlangen, daß sie dem schnellen Abstoßen
der Haare an den Kanten und Rändern wi-
derstehen, zuglel h wasserdicht werden / und
ein weit schöneres Ansehen gewinnen. — Die
Geheimhaltung ist angesucht worden. — 9 )
Dem Jacob Hchenk, bürgert. Gchuhmacher-
meister, und Mathias Pfister Tchuhmacherge-
sell, wohnhaft ln Wien , Schaumburgergrund
N r . 87, für d«e Dauer von zwei Jahren, auf
die Ersindung in Verfertigung der Manner-
sttefeln und Schuhe, wobei 1.) statt der ge-
wöhnlichen Tmfütterung eine eigene Einlage
angewendet werde, welche viel leichter, bieg»
samer im Gelenke und elastischer jei, das Ourch-
drmgen der Nasse so wie auch der Nägel ver-
hindere, und das Ausziehen der Stiefeln, wel-
che ihre ursprüngliche Aorm Nlcht verändern,
erleichtere; 2.) cme eigene Besetzungsart s t a t t
finde, wodurch zeder Druck an den Füssen ver-
hindert werde, indem die Beseyung weder harr,
sel noch springe, und deßhalb auch das Ober«
leder durch dieselbe weniger Schaden leide und
eme längere Dauer gewahre. — D«e Ge-
heimhaltung wurde angesucht. — 10) ' Dem
Joseph Kowats, Tlfchlcrqeseü, wohnhaft ln
W i e n , Wieden, Feldgasse Nr . i ZH , fur die
Dauer von zwei Jahren, auf dte Erfindung,
Ruhesesseln und Sofa's zu verfertigen, welche
durch elnen im Innern angebrachten Mechanis-
mus, dem Körper jede kage m horizontaler,
schiefer und wagerechter Richtung zu gewähren
vermögen, und zwar mitteilt elnes Druckers
(Hebels) und emes Fußiä,amels, der sich
erst nach der Berührung des kaum be<nerkt»a-
ren Druckers darstelle , und w^bet «n^deson-
dere auch noch die Gofa's mittelst des besagten
Mechanismus durch Umlegung der Rücklehne
derselben zu einem Ruhebette für zwel Perso»
nen eingerichtet werden können. — Die A "
heimhaltunz wurde angesucht. — i l . ) Dem
Joseph Wemhausel, bürgert. Hafnermeilier,
wohnhaft m W ien , ieopoldstadt N r . 126,
für die Dauer von fünf Jahren, auf dlc Ver-
besserung an den bisherigen Gtuben», Stuck»,
Koch? und Sparöfen, wodurch i . j eme gefäl-
ligere Form derselben, verbunden mit einer
noch nicht erreichten Bequemlichkeit, Erspar-
niß von zwei Fünfthellen an Brcnnmatertale,
uno eine gleichmäßigere anhaltendere Warme
erzielt werye, und wobei 2.) ein Lufthelyi,ngs-
Aoparat m Verbindung gebracht sel, wodurch
fortwährend eine frische reine Luft in den Ofen
gelettet, in demselben erwärmt, und sodann-

in das Zimmer ausgeströmt werde. Ein sol"
cher Ofen eigne sich übrigens vorzüglich zur
Beheltzung großer Ubicationen, könne aber
auch in beliebig kleinern Dimensionen herge-
stellt werden. Was dle verbesserten Koch- uno
Sparöfen betrifft, so seien dieselben, da sie
wenig Raum einnehmen, in jedem Locale nur
größcem Vortheil leicht anzubringen, und es
könne bei zweckmäßiger Behclyung die Hälfte
des Brennmaterials erspart werd,«; können
ferner Mittelst dieser Offen nicht nur alle Oat-
tungen von Speisen und Braten zubereitet,
sondern durch selbe auch, wo es d'.e kocalltac
zuläßt, zwel oder drei Wohnzimmer ohne ver-
mehrte Brennmaterial - Konsumtion gehcltzt
werden; auch sei damit e«n Wasserkessel ver-
bunden , worin stets warmes Wassn' ohne ei,
ne besondere Feuerung zu bedürfen, erhalten
werde; eben so stehe ant diesen Olfen ein«
Lufthllyung »n so zweckmäßiger Verbindung,
daß dadurch nach Belieben, entweder die von
Außen emstcömende, oöer auch nur die kalre
Zunmerluft erwärmt werde: endlich könne
diesen Ocfen dle äußere Form eleganter Mö<
beln gegeben werden. Dle verbesserten E>luck<
öfen, welche sich durch gefällige Fo rm, Dau-
erhaftigkeit und Bequemlichkeit aufzeichnen,
empfehlen sich vorzüglich dadurch, o«ß sie alle
Vorlhelle der besten sogenannten schwedischen,
Ocfen in sich vereinigen, lhrer Form wegen
wenlger Naum als andere eckige Oefen dedür,
fen, zur Hiltzung von Innen und Außen btl
nützt werden können, und bei zweckmäßiger
Bcheihung ein Dmt thc l l des sonst erforder-
lichen Brennstoffes ln ^rsuarung br ingn las-
sen. — Dle Gehnmbattung lit angesucht wor-
den.. — I n polljklllcher Rücksicht wurde dl«
Anwendung dieser ^)cfen für zulaßig erklärt.
— Ferner wurde von Gelte oer k. k. aüge-
welnen Hofkammer verlängert: — 2.) das
dem Conrad Schwarte auf e:ne Erfindung in
Verferilgung d«r Mannerklelder unierm 17.
Apnl 1828 auf drel Jahre ertheilte, und lm
Jahre l äZ l auf orel Jahre verlängerte P r l ,
vllegium, auf die weitere Dauer eines Jahres.
— d ) Das Privilegium des Blasius Mayer
vom 17. Ma i 1827, auf Maschinen zur Na-
gelerzeugung auf wettere zwe» Jahre. — <;.)
Das dem Ignaz Baumann, am 17. Apnl
^828 auf Röcke nich orientalischer Form ver-
liehene Privilegium auf die weitere Daucr ei»
nls Jahres. — 6.) D^s dem A. Falkbeer, auf
Erzeugung von Glechwaareri, Mittelst 0cs Qru-
ckeS unterm 25. M a i 1828 verliehene Prwile-
gium über ein slnschretten des jetzigen Besitzers
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Moritz Vdlen v. Tschoffen, auf die weitere
Dauer emes Jahres. — e.) Das Privilegium
des Anton Schlesiliger, vom 25. März 1826
auf Verbesserung in Verfertigung der Kerzen,
über Einschreiten des jetzigen Besitzers Emanuel
Schlesinger, auf die wettere Dauer von zwe»
Jahren, — l.) Das der Dita Cajetan Vem-
Nl und Sohn zu Mai land, am 9, Ju l i 18Z2
auf die Veifügung eines Kammes zu der bisher
mlt Hecheln verrichteten Bearbeitung der Gel?
denftocken auf jwci Jahre verliehene Privile-
gium , auf d«e wettere Dauer von drei Jahren,
und — z.) das dem Johann Baptist Ferri-
nl zu Brescia, unterm l y . Ma i 1826 auf
fünf Jahre ertheilte, und unterm ;5 . Juni
l 6 3 l auf drel Jahre verlängerte Privi legium,
auf die Verbesserung der zu den Beleuchtlings,
lampen gehörigen parabolischen Reuerberen von
Kupfer und Messing, auf weitere zwei Jahre.
— Dagegen ist das dem Ioseoh Andrea;;» auf
e,ne angebliche Verbesserung in der Fabrica-
tion des KiegelwachieS, am 17. Ju l i i833
verliehene fünfjährige Privilegium , wegen
Mangel der Neuhett für ungültig erklärt wor,
den. — Dieses wird hiermtt m Fol^e der
dießfags herabgelangten hohen H^fkanzlei? Er-
öffnung zu Jedermanns Wissenschaft bekannt
gemacht. — Vom k. k. illyrlschen Gubernium
kaibach den 12. Jun i l33^.

Joseph Camillo Freyherr v. Schmidburg,
Gouverneur.

E a r l Tra f zu W e l s p e r g R a » t e n a u
und P r i m ö r , k- k. Hofcath.

Z e n o Graf v. G a u r a u ,
k. k. Gubernial 'Rath.

E o n c u r s - A u s s c h r c i b u n g
für die Lehrkanzel der chyrurglschen Vorberei-
tungs?Wlsscnschafcen und für jene der theore-
tischen Med,cm am Lyzeum zu Laibach. — I n
Folge des neuen Planes der med,cimsch - chy-
rurglschen Studien ist die neu creirte Lehrkan-
zel der chvrurgischen Vorbereitungs - Wissen-
schaften — Physik, Ehenne und Botamk— dann
d,e Lehrkanzel der theoretischen Medicin am
Lyceum zu Laibach, zu besetzen. — Zu diesem
Behufe wild in Gemaßheit des hohen Stu«
dlenhofcommlssions-Decretes vom 12. Iul» l.
I . , Z. /4lc>3 der Concurs für dle erstere Lehr-
kanzel am ü . October l. I . , und jener für
die letztere am i g . October l. I . bei dem D i -
rectorate der medlcimsch - chirurgischen Studien
zu lalbach abgehalten. M i t jeder dcr erwähn-
ten zwei Lehrkanzeln ist ein Gehalt von jähr-

lichen achthundert Gulden ?. M . verbunden.
— Es haben sonachdiejenigen Individuen, wel»
cke sich den dießfalligen Eoncursen unterziehen
wollen, rechtzeitig bei dem obbesagten Directo-
rate zu melden, und demselben zugleich die be-
züglichen / gehörig documentirten Eompetenz»
Gesuche zu überreichen. — Vom k. k. illyrischen
Gubernium. laibach am 1. August i83H.

B e n e d i c t M a n s « et v. F r a d e n e k ,
k. k. Gubernial-Eccretar.

vermischte Verlautbarungen
Z. 993. (l) I . Nl. l»2i.

E d i c t .
Von dem vereinten Bezirksgerichte zu Neu«

dea wird hiemit bekannt gemacht: Gs fei für nö»
th,g befunden worden, die Agnes Ctlpann, recte
Mlinar von Eavlrscbe, ungeachtet sie das 24. Jahr
im Jänner f. I . zurückgelegt haben w i l d , wegen
ihreS Schwachsinnes zur eigenen Verwaltung un»
iähia zu e i t lä r tn , sonach über sie die Vormund»
schaft auf unbestimmte Feit zu verlängern, und
ibrem bisherigen Vormunde Joseph Verbeiß die
Fortführung ocrselden aufzutragen.

Vereintes Aezulsgllicht Neudeg am 3». Ju l i

Z. 99«. ( ' ) Nr. ,883.
E d i c t .

Von dem Bezirksgerichte des herzogthums
Gottschee wird hieml: assgcmein bekannt gemacht:
<Z6 feie auf Ansuchen des Michael Ostelmann von
Banzalola, in die Velsteigtrmig der, dem Nit»
laS Ostelmann von dasclst, Haus »Nr. 4 gehöli,
aen, dereits executive geschätzten i j4 hübe sammt
Wohn» und Wirthschllflögedauten , «ud Haus»Nr.
4 getrilliget, und zu deren Vornabme eie Tag«
satzungen auf den 26. August, i 3 . September und
1. Oetodcr 0. I . , jederzett Bormittaqtz um 9 Uhr,
in Î acc» der Reali lär,nit dem Bcisahe besiimmt
worden, daß, wenn diese Realität bei der elften
oder zweiten Ailbietung nickt um oder über den
Schähungswellh an Mann gedacht werten sonnte,
selbe del ber drillen auch unrcr dem Schähungs,'
werthe hinlangege^en werden würde»

Bezirksgericht Gottschee am 2 , . J u l i ,83H.

Z^999- ( ' ) Nr . 2 l o l .
E d i c t .

Das Bezirksgericht Haasbera. macht bekannt:
Ss sei in Folge Ansuchens <ic'z)igczentaio 4. Ju l i
iL34, N>-. 2 ia» , deö Herrn MalhiaS Verbiß auK
Loicsch, Bevollmächtigten der I^cod Golllscba'lchen
Orden, in die Reass"mirung der mit Bescheid oom
20. October iäZ2 , Nr. 2792, bewilligten, aber
unterbliebenen executiven Heildietung oer, dem
Caspar Schagar aus Unterloitscb (,thöl«aen, ge»
richtlicb auf 2c)3« fl. ia tr. gejchähten, der Herr»
sDaft Loitsch, zu!) Recl. Nr. 96, ,06, 204 et 2l3
zla'lialen Haldhude und lledesl^s'te, wegen in
c>e:, Verlaß des Jacob OoMscka see!. . schuldigen
25c) fi. 5^ lr. c. 5. c. aeivilllget worden, und cs
»rerben h»ezu dlei Licitalionstagsatzungen, als: auf
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den ! 2 . September, auf den ,3 . October und auf
len i4 . November l . I . , früh 9 Uhr, jedesmal
in l^aco Loitseb mi t dem Anhange bestimmt, daß,
wenn diese Realitäten bei der eisten und zweiten
Licuation um die Schätzung oder datübel nicht
an Mann gebracht werden tonnten, solche bei der
dritten auch unter derselben dintangegeben wer-
den sollen. Wovon die Kaussustiqen durck Gdicte
und Publicationen mi t dem Büisahe in Kenntniß
geseht werden, daß die Schäyung, der Grund»
buchsertract und die Licitationöbedingnisse täglich
zu den Amtsstunden hier eingesehen werden tön«
nefi.

Hezirfssselicht haaßberg am 5. Ju l i »L3H-

3» 997« ( ' )

Die ^. I '. Herren Subskribenten auf
Dr. Fr. W. Lippich's

Vtr k. î  Mrovinzml ° DauPtstadt
Naibaeh.

werden ersucht, die zweite Lieferung gegen
Erlag von 1 si. C. M . bei den hierortigen
Buchhandlungen gefälligst in Empfang zuneh-
men.

Bei J, P. SQLLINGER in Wien ist so-
eben erschienen, und in der IGNA.Z
AL. Edel v. KLEINMAYft'schen Buch-
. • handlung in Laibach zu haben:
Haslauer Joseph, Deutscher

Führer in Venedig.
8vo. Velinpapier, 40 kr.

Historisches Interesse, utn den einst-
maligen Sitz eines grossen Freistaats,wel-
cher durch i3 Jahrhunderte bestand, —
von 456 bis 1796,— der mächtig au/den
Orient und Occident eingewirkt, und bis
zur Entdeckung des Vorgebirges der guten
Hu [Truing — *497 — a^s ^ e r grölsle Han-
delsstaat gegolten hat, kennen zu lernen;
vorzüglich aber Kunst - Interesse , indem
nicht nur die Stadt an sich selbst, in Mit-
te von- Meercseirmpsen auf Pfählen erbaut,
wie- ein Wunder ans den Fluthen auftau-
chend, als Original-Meisterwerk anzustau-
nen ist r sondern auch wegen der in ihr
enthaltenen zahllosen: Schätze von Archi-
tectur ,. Bildhauerei und Mahlerei , •wo-
durch diese Insclstadt eine förmliche aber
a.uch die grösste KuiisL -̂aHcrie,- Europa's
Joildct,. haben schon seit lange Reisende
zn& allen Z«x)iien nach. Vcn;edig gerufen, wa

auch. für jeden Gebildelen reiche Ausbeute
gesichert ist.

Da nun die Zusirömnng von Frpm-
den seit einigen Jahren durch besonders
häufigen Besuch von Deutschen anwächst,
eine vielfältige Erfahrung aber die Vorla^s-
handlung -von genannten Wcrkchehs über-
zeugt bat, dass Viele dadurch, dass ihn/en
die Sprache, in welchen die bis jetu.-be-
stehenden Handbücher abgefasst sind, nicht
ganz geläuiig dienen, wodurch schon Z-eit-
versäumniss eintritt, oder dass sie unwissen-
den Führern in diß Hände gerathen, su-
mit um Zeit und Geld betrogen, die vor-
züglichsten Genüsse verlieren, entscliloss
sich die Verlagshandlung diesen deutsche**
Führer m Venedig herauszugeben,

Arithmetisch-geordnetes

Verzeichniß
d e r

am i5. Juli d. I . in Wien
unter Aufsicht der Herren Abgeordneten dex k. 5̂ ,

Hofkammer und der t. k. Loltodireclwu

gezogenen Aummern
der g r o ß e n L o t t e r i e

V. Neuling'fchen BräM
Hauses.

1 Bogen Folio, Preis: >2 kr, E. M.
Lilische unl romontisch«

D i c h t u n g e n
H u g o ' s vom S chwarzthalc.

Groß l 2 / ( 5 i ä Seircn start) in neltem Umschlage
drosch. » N. ,

Auch ist n 0 ch zu h a b e n :

Stöcke! , El isabeth, die bürgerliche K ü -
che , oder neuestes osterreichischeö Kochbuch für
Bütgersamilien, aub der stebildeteren M i t t e l '
tlasse. Ome auf eiacne Irfahrunc; aegründels
volifiändige Anweisung, aNe Alten OpcUe»
nach dem neuesten Geschmacke und vereinfach»
slen Metbooe auf die rrenigss sostspieliqe ^ ^ « ' '
se zu bereiten. M i t Beigabe von zn-eidundrll
Speisezetteln tür Wochen- uni" F?stt^ge< l5ine
sdätz.dare Gabe für ,un>;e hausjcauen und Mäd?
chen. welche sich duzu. Hilden wollen. ^h.> ^ ,


